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Au Clos-Toreau, des médecins enfin de retour ?
SAé. Après un an sans médecin traitant, la mairie a annoncé aux habitants du quartier qu’un projet de centre
de santé était en cours et qu’il était « bien avancé ». Soulagement et fortes attentes au sein de la population locale.

La bonne nouvelle a été
annoncée aux habitants

le 10 décembre dernier lors
d’une réunion publique : un
projetencourset«bienavan-
cé » de cabinet médical au
Clos-Toreau. C’est dans plus
de 130 m2 de locaux apparte-
nant à Nantes Métropole
Habitat et situés rue
d’Ascain, que devrait s’ins-
tallerleprochainpôledesan-
té.

« Deux fois moins
de médecins
dans les quartiers
prioritaires »

« Il serait pour l’heure compo-
sé de trois médecins généra-
listesquimûrissent leurprojet
d’installation, d’un infirmier
et d’un psychologue », confie
un membre de CLCV (asso-
ciation consommation loge-
mentetcadredevie).
LavilledeNantespréciseque
le projet d’installation de
professionnels de santé est
portéparunacteurassociatif
et accompagné par l’agence
régionale de santé et l’assu-
rancemaladie.

Des nouvelles
encourageantes
Le centre de santé sera opé-
rationnel « après la réalisa-
tion de travaux encore à défi-
nir, ainsi qu’en complément
d’unespaceattenantcompor-
tant un bureau et une cuisine
partagée », détaille la ville.
« On nous a dit que le cabinet

pourrait ouvrir courant
2026»,confieuneriveraine.
« Les nouvelles sont encoura-
geantes, mais il faut tout de
même tenir encore une
année », précise Anne Gru-
and habitante du quartier et
bénévole de la CLCV (asso-
ciation consommation loge-
ment et cadre de vie), « les
permanencesducollectifnan-
tais pour le droit à la santé et à
laprotectionsocialevontdonc
perdurer, une fois par semai-

ne des bénévoles se chargent
de passer des coups de fil aux
médecinsde lavillepour trou-
ver des rendez-vous ». « Le
souci,c’estquesurcinquante-
deux médecins présents aux
alentours, deux seulement
acceptent des patients au
compte-gouttes », se désole-
t-elle.
À Nantes Sud, un médiateur
en santé est également au
contactdeshabitantslesplus
fragiles depuis septem-

bre2024.
« Les besoins sont criants ici.
Le lien avec la santé est loin-
tain pour certains habitants
aveclessoucisliésàlaprécari-
té. J’ai une voisine qui n’a pas
vudemédecindepuisunan. Il
faut savoir qu’il y a deux fois
moins de médecins dans les
quartiers prioritaires que
dans les autres quartiers de la
métropole », se désole Anne
Gruand. Pour l’heure, le
quartier compte 113 person-

nes qui n’ont pas de méde-
cins traitants,dont14quiont
des maladies de longue
durée.
Ladernièremédecingénéra-
liste du quartier avait pris sa
retraite en décembre 2023,
après34ansdeprésence.
Enjanvier2024,leshabitants
s’étaient réunispour réaliser
une vidéo demandant
d’urgence le remplacement
decettedernière.
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Depuis le 16 décembre 2023, le Clos-Toreau à Nantes n’a plus de médecin traitant. Photo archives Presse Océan – Nathalie Bourreau


